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Rencontre des 4 conseils généraux 
de la Famille Ste-Croix 

 

Célébration eucharistique du 30 septembre 2009  
 
 

Homélie  
 

Éph 4, 1-7, 11-13 
Mt 16, 24-27 
 
 
Sœurs et frères en humanité, 
 Sœurs et frères dans la foi, 
  Sœurs et frères de la Famille Ste-Croix, 
 
Nous vivons et célébrons aujourd’hui, dans le cadre de la rencontre des quatre conseils 
généraux de la Famille Ste-Croix, un moment de grâce, une réponse au désir de 
communion et d’unité si chères à Basile Moreau qui dès la fondation de Ste-Croix a formé 
une famille composée d’hommes et de femmes, de laïcs et de prêtres, pour qu’ils soient 
signe d’amour et d’unité dans un monde divisé.  Et nous sommes là, aujourd’hui, ensemble 
en chemin… 
 
Les textes de la Parole choisis pour faire eucharistie nous parle de risque, d’audace, de 
processus de vie… de croix et de gloire de Dieu… 
 
Telle a été l’expérience de vie de Jésus, telle a été l’expérience de vie de Basile Moreau et 
telle est aussi celle à laquelle nous sommes appeléEs.  Vivre dans la suite de Jésus et sur 
les traces de Basile Moreau nous engage à rien de moins… 
 
Homme d’Évangile, profondément touché par les besoins de son temps, il est de ce fait 
l’homme des «choix abrupts pour le Royaume» (21), désireux d’entrer dans ce «dessein de 
Dieu qui exige de créer ce qui n’existe pas encore» (40)…1 
 
Homme d’espérance, tourné vers l’avenir, il se met au service de la vie, au «service de 
temps meilleurs à faire surgir du chaos ou de l’usure d’une époque» (76). Il propose à 

                                                 
1 Les chiffres entre parenthèses font référence à Comme un grand arbre de S. Graziella Lalande. 
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celles et ceux de sa lignée d’offrir un type d’éducation «qui visera à former, pour la société 
et pour l’Église» des personnes debout, des chrétiennes-citoyennes et des chrétiens-
citoyens, capables de changer le monde, capables de « faire une différence » là où ils ont 
les pieds et le cœur.  Ce nouveau type d’éducation fait « œuvre de résurrection » nous dit 
Basile Moreau. 
 
Dans nos sociétés déchirées, en soif de vivre, en quête de sens, vivre en disciple à la suite 
de Jésus c’est apprendre, personnellement et avec d’autres, à « ré-enchanter la vie », selon 
une expression de Jacques Grand’Maison, avec une espérance solide et une confiance 
tenace en l’avenir. 
 
Notre mission à une éducation qui se veut libérante nous convoque à nous mettre au 
service de la vie, et à contribuer à bâtir en inter-relation une société plus humaine et plus 
juste… et nous savons que c’est exigeant et risquer que de se lever avec d’autres pour dire 
NON à la guerre, NON à l’injustice, NON à la faim dans le monde, NON à la 
marginalisation, NON à la marchandisation des êtres humains, NON à la destruction de la 
planète… et proposer des alternatives à nos manières de « faire société »… c’est là le 
Règne de Dieu, la Gloire de Dieu… 
 
Faire œuvre d’éducation, 

faire « œuvre de résurrection », c’est vivre au quotidien et dans sa chair un « faire 
mémoire » de celui qui a pris parti pour les petits de son peuple;  

un « faire mémoire » de celui qui a pris sa croix et a connu l’expérience des morts 
quotidiennes;  

un « faire mémoire » de celui qui a traversé l’expérience de la mort, celle d’un dissident 
condamné parce que ses choix et sa manière de vivre dérangeaient les pouvoirs en place 
tant religieux, financier que politique;  

un « faire mémoire » de celui que Dieu a ressuscité… 

 
Vivre à la suite de Jésus de Nazareth qui a tout reçu de Dieu, pour tout remettre au monde 
ce qu’il a reçu, c’est se laisser habiter par son Esprit pour, nous aussi, tout recevoir de 
Dieu et se faire pain à notre tour pour la faim du monde. « Si quelqu’un veut venir à ma 
suite, qu’il renonce à lui-même et prenne sa croix… » (Mt 16,24) 
 
Enfin, « faire œuvre de résurrection » s’inscrit dans la longue marche de l’humanité depuis 
son émergence vers son devenir « corps universel », vers son « devenir Corps du 
Christ »… « Il y a un seul Corps et un seul Esprit » dira Paul aux Éphésiens (4, 4). Il le 
redira encore : « afin de mettre les saints en état d’accomplir le ministère pour bâtir le 
Corps du Christ » (Ép, 4,12). 
 
Nous sommes, Famille Sainte-Croix, cellule vivante de ce corps en train de naître et dont 
le Christ est le premier-né entraînant dans son mouvement de vie toute l’humanité et tout 
le cosmos. 
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Être disciple du Ressuscité, c’est participer de façon consciente au processus de mort et 
résurrection pour donner continuité au message de Jésus et ouvrir des espaces pour que 
puisse circuler ce flot de vie en abondance… 
 
Consentir ainsi à mourir pour laisser émerger la vie, c’est vivre dans une position contre-
culturelle douloureuse et difficile… C’est prendre sa croix pour qu’advienne la Vie de 
Dieu, la Gloire de Dieu… 
 
Dans ce contexte, j’aime entendre Paul nous rappeler que des personnes ont reçu de Dieu 
des dons à accueillir et à déployer. Ces dons diversifiés  appellent à une mission : celle de 
les mettre au service de la vie « pour que nous devenions tous ensemble l’Homme 
accompli et adulte dans laquelle se déploie la plénitude du Christ » (Ép 4, 13). Et je crois 
pouvoir étendre cette perspective de Paul à toute personne…  
 
Nous vivons donc en interdépendance les unEs par rapport aux autres et nous portons la 
responsabilité de développer et d’offrir ces dons reçus, ces talents, ces germes de vie qui 
nous habitent…  
 
J’oserais affirmer que cette interdépendance s’étend à toute la création, à tout le cosmos… 
C’est Paul lui-même qui nous le dit : « La création tout entière gémit en douleurs 
d’enfantement ».   

« Tout sur la Terre participe (donc) à un vaste processus qui inclut continuellement la (fin 
de quelque chose), la transformation et l’émergence d’une nouvelle forme » (Au service de 
la vie, p. 28).  

Il n’y a pas lieu ici de développer, je nous invite tout simplement à ouvrir cette piste qui 
peut nous donner des perspectives nouvelles pour questionner nos agirs et nos manières 
d’être-au-monde au quotidien… 
 
Nous poursuivons cette célébration d’action de grâce… en communion les unEs avec les 
autres… « le cœur à la source et l’oeil à l’horizon »… accueillant le Souffle du 
Ressuscité… 
 
Avec un seul cœur et une même passion, puissions-nous continuer ensemble notre chemin 
vers l’avenir, en fidélité à l’appel reçu, avec une espérance active et à toute épreuve, dans 
une foi-confiance en l’Esprit qui agit en toute personne. Avec notre collaboration Il fait 
toute chose nouvelle et toute re-création… 
 
AMEN !!! 
 
 
 
��������	
��������������	
��������������	
��������������	
������� ���
Ce 30 septembre 2009 



De tous les coins de la Région  Octobre 2009����- 5 - 

 

 

 
 
 

par �
�������
�������
�������
��������������������������������������������������������������� ���
 
Nous sommes réunis en ce dimanche pour exprimer notre foi ensemble en nous mettant à 
l’écoute de la Parole du Seigneur et en faisant eucharistie. Et aujourd’hui, c’est aussi, pour 
nous, les diocésains de Sherbrooke, l’occasion d’anticiper la fête de saint Michel, le patron 
de notre diocèse. 
 
Un des textes que nous venons d’entendre, un extrait de la lettre de saint Jacques, nous 
propose une réflexion sur la richesse. La richesse, nous le savons, est dangereuse. Elle 
donne à ceux qui la possèdent une autonomie et une sorte de liberté qui peuvent être 
désastreuses. La richesse peut facilement développer l’égoïsme ou le renfermement sur 
soi, provoquer l’endurcissement du cœur et même rendre insensibles aux dangers. 
 
DE MULTIPLES RICHESSES 
 
L’important toutefois n’est pas, me semble-t-il, de s’attarder sur les dangers de la richesse. 
Ils sont nombreux mais ils ne sont pas, de soi, inévitables. Il faut aussi se demander ce 
qu’est la richesse qui est visée par saint Jacques dans sa lettre et repérer les différentes 
richesses possibles. 
 
Si on veut bien comprendre la pensée de Jésus quand il se réfère à la richesse, il faut aller 
bien au-delà de la mendicité. Dans l’Ancien Testament, les pauvres, ce sont les Juifs qui 
ont perdu leur indépendance politique. Ils se voyaient humiliés, appauvris par les 
conquêtes de l’ennemi. Ils avaient ainsi appris à vivre leur situation nouvelle dans la 
soumission à Dieu. 
 
Les pauvres, ce sont encore ceux qui ne comptent pas sur leurs forces personnelles, car ils 
n’ont pas grand-chose dont ils pourraient se glorifier. Ils peuvent mettre toute leur 
espérance en Dieu seul. Les pauvres, ce sont ceux qui ont appris à connaître la fragilité 
humaine, l’inconsistance de tout ce à quoi nous cherchons à nous agripper. Les pauvres se 
reconnaissent assez faibles pour s’ouvrir à Dieu. 
 
Les riches, ce sont les possédants, bien sûr. Ils se pensent en sécurité « sur la montagne de 
Samarie », comme le dit le prophète Amos. Ils ont beaucoup, ils peuvent consommer 
beaucoup. Les riches, ce sont aussi ceux et celles qui sont en position de commande dans 
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un milieu donné. Ils ont la richesse de l’autorité avec tout ce que l’autorité permet de faire. 
Il y a aussi la richesse de ceux et celles qui ont une meilleure instruction que les autres, les 
plus savants dans la société. Ils ont une richesse qui les place en situation de pouvoir à 
l’égard des autres, ce qui comporte des dangers réels.  Il y a encore la richesse du talent, 
celle de l’apparence… etc. 
 
Ces richesses ne sont pas en soi mauvaises. C’est évident. Et dans la parabole de l’homme 
riche et de Lazare, on ne dit pas que l’homme riche soit spécialement  mauvais, qu’il ait 
acquis ses richesses de manière malhonnête, ni même qu’il ait refusé d’aider le pauvre 
Lazare. Il s’est contenté de jouir de ses richesses sans se soucier de ce qui se passait autour 
de lui. 
 
Ce qui m’apparaît le plus important, dans les textes bibliques portant sur la richesse, c’est 
le genre de relation à Dieu qu’engendre la pauvreté, d’une part, et la richesse d’autre part.  
Ce riche, il est comblé. Il n’a pas besoin de rien. Il ne souhaite rien de la part des autres. Il 
ne demande rien à Dieu, non plus. Le riche commence souvent à implorer quand il 
s’aperçoit de sa misère, celle qui est la sienne après sa mort. 
 
La richesse provoque l’engourdissement du cœur, la pauvreté rend plus facilement 
possible l’ouverture. La richesse est une réalité empoisonnée qui compromet radicalement 
la vie future de ceux qui la possèdent. Et cela est vrai de toutes les richesses auxquelles 
nous avons fait allusion plus haut. Dès lors que notre situation ne nous fait plus sentir le 
besoin de Dieu, il y a lieu de s’interroger. Dans la relation à Dieu, il y a inversion des 
perspectives liées à l’apparence. Le pauvre devient riche, le riche pauvre. Disons plutôt : la 
richesse du pauvre se manifeste, de même la pauvreté du riche. 
 
LES EXCLUSIONS 
 
« Maître, nous avons vu quelqu’un chasser des esprits mauvais en ton nom; nous avons 
voulu l’en empêcher, car il n’est pas de ceux qui nous suivent ». Voilà! Les exclusions, 
toutes les religions les connaissent. 
 
Or, Jésus n’entre pas dans ce jeu-là. « Ne l’empêchez pas ». Dans notre Église, il y a 
toujours la tentation de se considérer propriétaire de la Parole de Dieu et de son 
interprétation. Certains ont tendance à se proclamer les seuls authentiques dépositaires de 
la vérité. 
 
On ne peut pas être propriétaire de la vérité. Pour la bonne raison que la vérité, c’est Jésus 
lui-même. 
 

 †����
��
���������
��
���������
��
���������
��
�����  
Sherbrooke, le 27 septembre 2009  
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Fais avec ce que tu as 
 
Vieillir est souvent – et à juste titre – appréhendé comme une perte. Perte de la 
mémoire et de la mobilité, perte des pairs et des repères… Le monde ancien s’efface, le 
tissu social s’effiloche, le moindre geste devient coûteux. À n’en pas douter, on va vers le 
moins! On additionne les soustractions… Seules les limites se multiplient. On peut s’en 
désoler ou se révolter, se plaindre ou s’éteindre, mais c’est toujours une forme de 
maltraitance. On se fait du mal à s’emporter ainsi contre l’inéluctable. On se portera mieux 
en s’essayant à lire autrement ce qui a tout l’air d’un rétrécissement de l’existence.  
 
Et comme souvent, une petite histoire nous y aidera. Qui commence justement dans 
l’étroit, dans le manque, dans le « il n’y a pas » : « Et c’est au bout des jours, le torrent 
s’assèche. Car il n’y avait pas de pluie sur la terre… » (1R 17,7). La veuve qui ramasse ses 
deux bouts de bois sait que ses jours sont comptés. Dans sa cruche, à peine une paume de 
farine, dans sa jarre quelques gouttes d’huile. De quoi manger aujourd’hui et mourir 
demain. C’est pourtant sur un seuil qu’elle fait sa cueillette, là où la ville de Sarepta 
s’ouvre sur le large, là où l’étranger la rejoint, là où leur rencontre va se faire promesse. La 
femme elle-même devient ainsi ouverture à ce qui vient. Et l’ouverture est ce qu’il y a de 
plus humain dans l’humain. C’est le désir infini, la soif inassouvie, l’espérance contre 
toute espérance qui transforment l’impasse en passage vers un approfondissement de 
l’être.  
 
Arrive donc Élie, qui ose réclamer du pain à cette veuve qui n’a rien. Mais c’est lui qui va 
la nourrir, avec ces deux impératifs qui viennent nous délier à notre tour de l’inquiétude et 
libérer en nous la confiance : « Ne crains pas! » – c’est la salutation habituelle des anges, – 
puis « Va… fais avec ce que tu as. » Avec ce que tu as, pas avec ce que tu aimerais avoir 
ou avec ce que tu n’as plus. Quel élan dans cette injonction! 
 
Dans le dénuement où nous jette le vieillissement, quand vivre n’est que tremblement, ce 
qui nous soigne, c’est de comprendre que la vie se multiplie d’être partagée à partir de 
notre propre manque. Heureux ceux qui ne restent pas dans l’angoisse ou le dénigrement 
d’eux-mêmes, mais se risquent librement dans la rencontre… avec leur possible du jour! 
Ils s’exposent à cette profusion de la grâce qui fait que jamais « cruche de farine ne se 
videra, jarre d’huile ne désemplira, jusqu’au jour où YHWH enverra la pluie sur la face de 
la terre. » (1R 17,14)  
 

�
 �
��������������
 �
��������������
 �
��������������
 �
�������������������������������������
Animatrice du Secteur Moreau 
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�  Et oui, c’est la 10e année que vous et moi sommes sensibilisées à l’environnement 

par le biais de Tous les coins de la Région.  
 
�  Depuis l’automne 2000, nous sommes entrées dans le grand mouvement de 

sensibilisation pour sauver la planète de l’effet de serre, dû au réchauffement de 
l’atmosphère.  

 
�  Nous avons signé de nombreuses pétitions; quelques-unes ont participé à des 

marches; nous avons lu des volumes sur la question; nous avons fait creuser un puits 
à Dion au Mali, puits qui fonctionne toujours très bien; nous avons fait planter 1 000 
arbres en Haïti et nous avons ainsi sensibilisé les jeunes "ceinturons verts" qui les 
ont précieusement arrosés et nous faisons de la récupération… 

 
�  Merci de votre intérêt marqué pour cette cause, de votre participation aux divers 

projets, vous êtes très encourageantes.  
 
�  Afin que la Création soit libérée de toute entrave, poursuivons notre action avec 

patience et détermination.  
 

���
�����
�������������
�����
�������������
�����
�������������
�����
����������� ���
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Le mercredi 23 septembre dernier, la présidente du Conseil des Canadiens, Maude Barlow, 
terminait son mandat de conseillère principale en matière d’eau auprès du président de 
l’Assemblée générale des Nations Unies. Le jour même, elle a lancé Vers un pacte de 
l’eau, un livre qui dénonce ces gouvernements trop indulgents face à des entreprises 
assoiffées. Parmi eux, le Canada et le Québec. Voici ce qu’elle a à partager avec nous.  
 
Le Canada est enclin à vendre ses ressources non renouvelables, comme le pétrole, le gaz 
naturel et le charbon, mais pas son eau, pourtant renouvelable. Les Canadiens 
comprennent bien que si un jour leur eau est vendue en vrac, elle sera contrôlée par de 
grosses entreprises, possiblement américaines. Ils savent aussi que si leur eau est un jour 
vendue, elle sera achetée par ceux qui sont capables de se la payer, non par ceux qui en ont 
besoin.  
 
Notre pays possède le cinquième des réserves d’eau douce de la planète, mais si l’on vidait 
tous les lacs, tous les aquifères au pays, on aurait alors 20% des ressources d’eau douce au 
monde. En réalité nous n’avons que 6,5% de l’eau douce disponible, c’est-à-dire qui peut 
être utilisée sans tarir l’écosystème.  
 
Nous vendons cependant notre eau par l’entremise de l’embouteillage, l’an dernier, nous 
avons permis qu’environ 2,5 milliards de litres d’eau soient prélevés pour être 
embouteillés et ensuite exportés : nous assistons à un vol de l’eau par le privé.  
 

La Presse, 26 septembre, 2009 
par !�
�"�����
����
�   
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Il se vend beaucoup moins d’eau embouteillée sur le marché, en fait les ventes ont baissé 
de 1% en 2008 et de 3% en 2009 alors que le marché de l’eau prospérait depuis 15 ans. La 
population ouvre les yeux. Bravo! 
 
�	����
�������	��
 
L’arrondissement de St-Laurent a annoncé en primeur le programme "Une naissance, un 
arbre" qui vise à souligner l’arrivée d’un enfant dans une famille laurentienne, par la 
plantation d’un arbre sur le territoire de l’arrondissement.  
 
Au total, St-Laurent consacrera une somme de 1,5 million$ pour le verdissement de son 
territoire. Applaudissons!!! 
 
�����
���
����
 
L’année 2010 a été désignée par les Nations Unies "Année internationale de la 
biodiversité".  
 
�
��	�

���
���
 
Du 7 au 18 décembre prochain, la communauté internationale se réunira à Copenhague 
dans le but d’apporter des solutions au réchauffement de la planète. Portons cette intention 
dans notre prière, que la vie l’emporte sur le profit.  
 

 
Nous voulons vous informer du nouveau numéro de télécopieur  

de la Résidence 118 Chevrier, Cornwall : 
 

613-932-4348 
Enlever du bottin les numéros : 613-932-2656 et 613-932-2754  
Adresse de courriel de :  

Sœur Suzanne Théorêt :  suhenriette2@yahoo.ca  
Sœur Rita-Marie Vaillancourt :  ritamariecsc@yahoo.ca  
 

 

RAPPEL : 
 

�����������	�
����
������
��������������������� �

�
�����������������������
����� �
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Quatre mille participantEs. Trois cent cinquante ateliers autoprogrammés. Six grandes 
conférences. Malgré quelques problèmes logistiques, le Forum social québécois 2009 s'est 
avéré, selon la nature même de l'événement, un espace de rencontre, d'échanges, de 
mobilisation. Lors de cette édition du Forum social, des soirées de convergences étaient 
convoquées sur chacun des neuf axes thématiques. La présentation des enjeux majeurs 
dégagés au cours de ces rencontres a ouvert l'assemblée du dernier matin nommée 
« l'espace des revendications et des appels à l'action ».  
À titre d'exemples : 

-  sur l'axe des droits humains, droits des peuples : les droits des femmes, la 
responsabilité sociale des entreprises minières, le droit à l'immigration; 

-  sur l'axe démocratie, pouvoir, participation citoyenne et rôle de l'État : la 
diversification des espaces publics, l'instauration du scrutin proportionnel, 
l'éducation citoyenne; 

-  sur l'axe de la lutte et des mobilisations sociales jumelé à l'axe de la lutte contre la 
marchandisation du bien commun : l'universalité des services publics, le patrimoine 
écologique, la fiscalité progressive, la lutte contre la pauvreté, le transport collectif; 

-  sur l'axe de la crise du capitalisme : une économie plus circulaire, la solidarité et le 
partage, le réseautage de ceux et celles qui créent des alternatives; 

-  sur l'axe environnement, santé, écologie : l'élargissement de la réflexion et de 
l'action à plus de « monde », la gestion responsable de l'eau et de la forêt; 

-  sur l'axe des arts, de la culture et de la démocratisation de l'information : la survie 
des petits médias indépendants, leur financement, le réseautage; 

-  sur l'axe du pacifisme : le respect de la souveraineté des peuples, l'équilibre 
Nord/Sud, les liens à faire entre conflits et prédation, le retrait des troupes de 
l'Afghanistan. 

À noter que personne ne s'est présenté à la soirée de convergences de l'axe éthique, 
spiritualité et religions... 

En conclusion du débat qui a suivi cette présentation : la prise de conscience de la force du 
nombre et de la convergence des intérêts et des actions; le besoin d'un plan d'action contre 
la privatisation et la tarification des services publics; le projet d'un calendrier de 
mobilisation. 

Le tout s'est terminé par une marche « manifestive » peu nombreuse, mais fort animée. 
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C’était là le thème du 2e Forum social québécois tenu  à Montréal, du 9 au 12 octobre 
2009 , auquel ont participé des milliers de québécois, venus de toutes les régions du 
Québec, la plupart, comme représentants d’organismes populaires, de syndicats, de 
mouvements sociaux, oeuvrant sur le terrain auprès des laissés pour compte du système 
économique actuel, ainsi que des intellectuels engagés et des membres de groupes 
religieux, désireux d’incarner les valeurs évangéliques dans les réalités socio-économiques 
de leur milieu. 

Sainte-Croix était là, dans la personne de frères, de pères (dont Richard Renshaw, cf le 
texte qui suit) et de sœurs, dont Raymonde Maisonneuve, Marie Jalbert, Lise Lebrun et 
moi-même. 

Personnellement, j’ai participé à 3 ateliers, dans la journée du samedi, 3 octobre. L’atelier 
le plus enrichissant fut celui organisé par «  Les Nouveaux Cahiers socialistes » sur le 
thème : Faut-il abolir le capitalisme ou l’améliorer? Le capitalisme est-il humanisable? 
La salle où se tenait cet atelier était bondée de monde; on a dû ajouter des chaises et en 
dépit de ces ajouts, plusieurs personnes étaient debout. Jugez de l’intérêt de ce thème. Ce 
qui m’a frappée, et dans cet atelier et dans  les autres, c’est la présence de nombreux 
jeunes dont les interventions structurées, bien articulées, exprimaient leur raz-de-bol de ce 
système qui a conduit le monde entier dans un chaos sans pareil dans l’histoire de 
l’humanité. 

Quelle fut la réponse à cette question : le capitalisme est-il humanisable? La réponse a été  
NON. Pourquoi? Parce que ce système est injuste et inhumain dans son 
fondement même : l’appropriation privée du Bien commun de l’humanité, les richesses 
de la planète et des moyens de transformation de ces richesses; il est injuste et inhumain 
dans sa logique : l’accumulation sans limites des profits entre les mains d’un petit nombre 
(les grands actionnaires des multinationales), au prix de la destruction de l’environnement 
et de l’appauvrissement d’un nombre croissant d’êtres humains.  

Cet atelier s’inscrivait dans la ligne de pensée du Congrès de l’Entraide Missionnaire en 
septembre dernier, notamment de deux conférenciers de renom invités par l’Entraide :  

Jacques Gélinas, écrivain québécois, auteur de La globalisation du Monde et François 
Houtart, prêtre et sociologue belge, de renommée internationale qui, à 84 ans, parcourt 
encore le monde pour donner des conférences. En octobre 2008, il prononçait un discours 
à l’ONU sur la crise financière actuelle. 

François Houtart affirmait à ce Congrès de l’Entraide que toutes les crises actuelles : 
financière, économique, alimentaire, environnementale, politique et sociale, ne sont pas le 
résultat d’une déviation du capitalisme, mais bien le résultat  de sa logique structurelle 
poussée jusqu’au bout. Pour lui, la sortie de la crise actuelle exige ni plus ni moins que  la 
sortie du capitalisme. 
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Au Forum social québécois, comme au Congrès de l’Entraide, comme en de multiples 
endroits dans le monde, un seul discours de sortie de crise qui se résume dans ce titre que 
Hervé Kempf a donné à son ouvrage récent (janvier 2009) Pour sauver la planète, sortez 
du capitalisme.  

L’humanité est acculée à inventer une nouvelle façon de faire l’Économie. Des bases de ce 
nouveau modèle sont déjà là : les coopératives, l’économie sociale et solidaire, les Unions 
paysannes, les mouvements pour la souveraineté alimentaire, etc. Ce sont là des germes 
d’un système économique nouveau qui ne sera pas fondé sur l’accumulation et la 
privatisation des profits, mais sur la participation des citoyens et des citoyennes à la 
production de la richesse et à la redistribution des profits dans les communautés 
locales. 

Evidemment, ce nouveau modèle économique rencontre de virulentes oppositions de la 
part des classes dominantes qui ont largement profité du capitalisme, avec la complicité de 
nos gouvernants,  et qui possèdent la majorité des Mass Media pour nous endormir. La 
conscientisation et la mobilisation  à l’échelle mondiale pour faire surgir un autre 
monde aura-t-elle raison de cette opposition? Nous le croyons. L’humanité en est rendue à 
ce tournant. Pour nous, les croyants et croyantes, c’est ce que nous appelons la marche du 
Royaume de Dieu dans l’histoire. 

Nous ne sommes plus nombreuses sur le terrain, mais nous sommes encore nombreuses 
sur le chantier  de l’esprit, du cœur, de la solidarité et de la prière. 

C’est cette marche en avant de l’histoire que nous appelons de tout notre cœur plusieurs 
fois par jour quand nous disons : « Que ton règne vienne! » 
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J’aime beaucoup partir de la diversité et bien, ce thème se prêtait à ça. Dès le début, nous 
avons exprimé diverses idéologies anticapitalistes. Après avoir présenté nos différentes 
tendances, nous avons commencé à avancer vers des convergences. 

Tout le monde s’est mis d’accord pour affirmer que le capitalisme que l’on vit doit être 
éliminé. Pendant toute la soirée, la grande question était : comment le faire et pour quelles 
alternatives? 

Nous nous sommes entendus sur le fait que le problème vient essentiellement de la 
question de l’argent et de son usage. Nous avons débattu de la question des finances, du 
système monétaire en vigueur dans lequel l’argent, au lieu d’être un moyen d’échange, 
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devient lui-même une marchandise. C’est la tyrannie des riches qui exercent leur  pouvoir 
sur toute la société. L’argent devrait rester un bien commun et être seulement un 
intermédiaire dans les échanges. 

Il y en a qui proposent de dé-marchandiser l’argent, notamment en éliminant les taux 
d’intérêt. On veut que l’argent devienne une valeur publique au lieu d’être une création des 
banques privées. On veut également éliminer les paradis fiscaux.  

On a discuté du système capitaliste, du commerce, de la concurrence, de la démocratie, de 
l’économie; de toutes ces réalités dont le sens premier a été corrompu, déformé jusqu’à 
leur donner une signification moderne opposée à leur signification première. Nous 
sommes revenus à leurs origines étymologiques dans l’histoire des sociétés.  

On veut sortir du capitalisme, système dans lequel on vit depuis près de 300 ans et qui est 
arrivé à son pire moment. En fait, le monde est déjà en train de le rejeter. On veut une 
alternative, on tente de la construire, on envisage des éléments, mais ce n’est pas clair 
comment sera cette alternative, ni comment y arriver. On tâtonne. On cherche des moyens. 
Mais ce dont nous sommes convaincus, c’est que l’économie doit être plus circulaire, en 
fonction du partage et non de l’accumulation des profits. Il faut également cesser de 
détruire la terre, mais plutôt prendre les moyens de lui redonner ce qu’on lui prend en 
usage. 

Nous sommes sûrs qu’il faut plus de démocratie avec le respect des droits et des libertés 
fondamentales. Il faut un sens de solidarité et de partage. Il faut trouver les moyens d’être 
informés et d’informer. Les médias et les écoles ne le font pas. Il faut que ça change.  Il 
faut du réseautage entre les acteurs qui créent des alternatives. Il faut que l’information 
soit diffusée, mais il faut trouver les moyens pour conscientiser les gens et les engager 
dans ces alternatives. Il faut préparer les générations à venir et nous assurer qu’elles seront 
mieux informées et mieux orientées. Les communautés autochtones sont une source 
vivante des valeurs alternatives. Il faut les protéger.   

Sur le plan de l’action, il faut plus de coopératives, de systèmes de troc. Il faut des 
institutions fondées sur la justice et la promotion d’une démocratie participative. Sur le 
plan des valeurs, il nous faut retourner au respect du bien commun, au partage, à la 
solidarité. 

Il faut que les citoyens du Québec et du Canada assument leur responsabilité devant le fait 
que nous sommes le leader dans l’industrie minière mondiale (75% des compagnies étant 
inscrites à la Bourse de Toronto) et que nous établissons des barèmes pour l’activité de ces 
compagnies hautement capitalistes, tant dans nos territoires qu’à l’extérieur. En particulier, 
on invite les participant(e)s du Forum Social Québécois à contacter leur députés fédéraux 
(surtout les libéraux) pour leur dire que la loi C-300 sur l’industrie minière (actuellement 
devant un comité parlementaire) doit être approuvée pour permettre que les communautés 
du monde entier, surtout autochtones, puissent avoir recours à la justice pour présenter leur 
plaintes devant des dégâts créés par les compagnies minières.  

On veut aussi des lois qui permettent à toutes les populations de vivre dans une vraie 
démocratie, dans la liberté, la dignité, avec de l’information et des moyens d’éducation 
populaire. 
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ATTENTION!...ATTENTION!... ICI, MESS’AJE-MONTRÉAL!!! 
 
                À TOUTES NOS SŒURS EN SAINTE-CROIX 

 
                         �   �   �   �   �   �   �   �   �   �   �    
����
����
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Mess’AJE est une Association à un triple niveau : 

�  Niveau diocésain :  
 L’Association Mess’AJE-Montréal a 15 ans cette année et est reconnue par le 
diocèse  depuis l998. L’Équipe actuelle compte 20 membres dont 8 sœurs de Sainte-Croix. 
Neuf personnes viennent de terminer 4 ans d’études pour s’approprier la démarche et être 
reconnues comme animateurs et animatrices. 

�  Niveau national :  
 L’Association Mess’AJE-Canada rejoint 8 régions : Québec, Rimouski, 
Montréal, Ontario (Hearst et Cornwall-Alexandria), Nouveau-Brunwick (Moncton et 
Edmunston) Abitibi-Amos, Montréal. 

Un(e) représentant(e) de chacune de ces régions forment le C.A. de Mess’AJE-Canada. 

�  Niveau international : 
 L’Association Mess’AJE, née à Lille (France) est répandue dans 14 pays à 
travers le monde : Belgique, Canada, État-Unis, Allemagne, Pologne, Lithuanie, Liban, 
Inde, Malaisie, Burkina Faso, Cameroun, Madagascar, Japon, Russie, et l’Amérique latine 
fait l’objet d’un nouveau prochain. 

Événement à souligner : 
 En juillet dernier (8-11) avait lieu le Congrès national de Mess’AJE-Canada, organisé, 
cette fois, par l’Équipe de Mess’AJE-Montréal, et vécu à notre Ermitage de Pierrefonds : 
endroit reconnu magnifique par tous. 

Ce congrès où , ANIMATEURS, SYMPATHISANTS ET AMIS se sont rencontrés, fut, au dire de 
l’Abbé Claude Côté , membre de l’Équipe de Québec et du C.A de Mess’AJE-Canada :   
«  un Congrès rassembleur ». Ce qui confirme que l’objectif est atteint, puisque le Congrès 
fut d’abord : 
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Tout en partageant nos expériences, nous nous sommes pris à espérer que ce congrès soit 
porteur d’avenir. À la suite de tout ce que nous avons entendu de « la course de la Parole » 
à travers le monde et de l’action de l’Esprit dans nos différentes régions, on peut affirmer 
haut et fort qu’il y a de l’AVENIR  dans notre AUJOURD’HUI , comme dirait Félix : « Il y a 
de la vie – et donc de l’avenir -  là-dedans » 
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Pour cela nous avons été COMBLÉS par la présence du Père Jacques Bernard, fondateur et 
personne ressource invitée, qui, en sage, en savant, en croyant et en frère, nous a engagés 
dans une aventure qui nous a fait re-découvrir ou découvrir nos racines de foi. 

/�������������������0����.3���/�������������������0����.3���/�������������������0����.3���/�������������������0����.3���� ���
Deux occasions ont permis d’échanger nos expériences et de resserrer nos liens d’amitié : 
Une visite à l’Église Notre-Dame pour la représentation Son et Lumière : « Et Lumière 
fut »; et aussi et surtout le souper festif, animé de chants et de musique, teinté de joie, de 
rires, d’humour ou chacun(e) y allait en toute aisance de sa spontanéité et de sa simplicité. 
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Notre chant-thème – celui de notre Congrégation, composé par Robert Lebel et inspiré par 
les Écrits du Père Moreau : Soyons ce que nous devons être – qui nous a tenus dans 
l’harmonie tout au long de ce congrès, nous a conduits à la SOURCE : l’Eucharistie de 
clôture : une Concélébration de TOUS dans l’Action de Grâce pour le chemin parcouru à la 
suite de Jésus Christ, Parole Vivante, et qui nous a remis en route au moment précis de 
l’ ENVOI PERSONNALISÉ, touchante expérience qui restera gravée dans nos mémoires. 

CONCLUSION : 

Il y a 40 ans, dans un lointain HIER, l’Esprit de Jésus a inspiré Mess’AJE, cette catéchèse 
biblique pour adultes, au Père Jacques Bernard et à ses collaborateurs et collaboratrices. 

AUJOURD’HUI, c’est le même Esprit Saint qui continue de nous inspirer et de nous animer. 

Et notre AVENIR, alors? 

L’ AVENIR, on le pressent comme un espace riche de toutes les promesses. 

L’ AVENIR, c’est de la vie à saisir en permanence, c’est une ouverture à tous les possibles 
que Dieu nous offre. 

C’est pourquoi, l’AVENIR  de Mess’AJE est confié au SOUFFLE DE L’ESPRIT : 

C’ÉTAIT  LÀ  D’AILLEURS,  LE  THÈME  DE NOTRE CONGRÈS 2009 

Notes (1) 

La majorité des participants ont évalué le Congrès avec la note SUPER BIEN. 

Tous les congressistes sont repartis le cœur heureux, les yeux pétillants le corps détendu, 
en se disant les uns aux autres : À L’AN PROCHAIN… À ALEXANDRIA POUR LE PROCHAIN 

CONGRÈS NATIONAL.  

Notes (2) 

Et nous, de l’Équipe Mess’AJE-Montréal, tenons à remercier de tout cœur, Sainte-
Croix qui soutient Mess’AJE de toutes les façons : le personnel, les lieux, l’aide 
financière. 

Cela est de nature à nous donner un nouvel élan pour aller JUSQU’AU BOUT DE NOTRE 

ÂGE. 

�
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Le 26 septembre dernier, la paroisse du Sacré-Cœur d’Alexandria, Ontario, fêtait le 
centième anniversaire de sa fondation. Pour célébrer cet événement pastoral et historique, 
les paroissiens ont rempli à capacité leur église centenaire afin de participer à l’Eucharistie 
solennelle présidée par Monseigneur Paul-André Durocher, évêque du diocèse Alexandria-
Cornwall. Mgr Durocher était assisté de Mgr Luc Bouchard, évêque du diocèse St-Paul, 
Alberta, ainsi que de M. le Curé Denis Vaillancourt, enfant de la paroisse. Plusieurs 
prêtres étaient aussi présents dont, des anciens curés et vicaires, des natifs de la paroisse, 
des amis et des confrères. Dans son homélie, Mgr Durocher, à la parole chaleureuse et 
convaincante a encouragé  l’assemblée à continuer à être des porteurs de lumière. Notons 
aussi que la célébration  était rehaussée par la présence des Chevaliers de Colomb et des 
Filles d’Isabelle, par des représentants civils au niveau local et provincial. À cette 
occasion, M. le Député Jean-Marc Lalonde, du gouvernement libéral de l’Ontario, a 
déclaré l’église du Sacré-Cœur, bien patrimonial, car cette église centenaire est toujours 
l’édifice original de 1909.  

Un banquet a fait suite à la cérémonie religieuse. Au cours du repas de nombreux 
témoignages de félicitations et d’admiration furent exprimés par différents invités, aux 
bâtisseurs d’antan ainsi qu’aux artisans d’aujourd’hui de cette communauté chrétienne. Un 
hommage émouvant a été rendu par le maître de cérémonie, M. le diacre Claude Brunet, à 
la congrégation des religieuses de Ste-Croix pour avoir éduqué plusieurs générations 
d’enfants et leur avoir transmis des valeurs d’évangile, de générosité et de partage qui 
aujourd’hui encore habitent le cœur des gens d’Alexandria. Il faut dire que les Sœurs de 
Ste-Croix sont présentes dans cette petite ville de l’est Ontarien depuis 1856. Ce fut la 4e 
fondation après l’implantation de Ste-Croix au Canada. Au point de départ, c’est une 
mission d’éducation pour les enfants de familles de langue anglaise, par nos sœurs 
anglophones. Cependant peu à peu des familles de langue française  viennent s’implanter 
dans la région et sollicitent de l’enseignement français pour leurs enfants. C’est ainsi qu’en 
1927 le français est introduit à l’école du Sacré-cœur jusqu’en 1953 où la population 
francophone obtient finalement ses propres écoles dont l’école St-Joseph et celle de Notre-
Dame-du-Perpétuel-Secours. 

La présence Ste-Croix est toujours assurée à Alexandria, par quelques sœurs de la région 
anglo-canadienne. 
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À vous, chères sœurs d'ici et d'ailleurs, un merci de ma part et de la part de ma famille. 
Votre façon toute personnelle de nous accompagner lors du décès de notre père nous a été 
bien sensible. Malgré le vide creusé par ce départ, nous ne pourrons oublier les moments 
spirituels intenses vécus au chevet de notre père. À travers ses attitudes, son sourire et son 
regard, la Vie se révélait et nous unissait au-delà de nos fragilités. Deo gratias! Merci 
encore de tout cœur et que le Dieu de la Vie vous bénisse! 

6����	'
���������6����	'
���������6����	'
���������6����	'
���������� ���
 
Sincères remerciements pour la profonde sympathie reçue de toutes à l'occasion du départ 
de mon cher frère, Jacques, pour la Maison du Père, le 13 juillet 2009. Ma famille et moi-
même avons été profondément touchées et très réconfortées par vos prières et nous vous 
remercions pour les Condoléances exprimées, les offrandes de messes, les fleurs, la 
présence aux funérailles… Merci… Merci de votre compassion.  
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Sincères remerciements pour votre présence priante, vos petites visites d’amitié qui ont su 
adoucir les derniers moments de vie de ma cousine, Laurentia Renaud et de tante, Marie-
Jeanne Lemay. Toutes deux désiraient aller voir le bon Dieu. J’apprécie grandement les 
manifestations de votre présence fraternelle : offrandes de messes, téléphones, cartes de 
sympathie, présence au salon funéraire et/ou funérailles. Toutes deux sauront sûrement 
attirer sur vous de riches bénédictions. Merci pour votre amitié et votre réconfortante 
sympathie! 
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préparée par nos religieuses-aînées et malades  
de l’Infirmerie communautaire 

 
du PAVILLON SANT-JOSEPH  

 
le jeudi, 19 novembre 2009  

de 14h00 à 20h00  
et  

le vendredi, 20 novembre 2009  
de 1400 à 15h30 

 
à la salle Isabelle-Hébert (au 1er étage)  

900, boul. Côte-Vertu 
Saint-Laurent, Québec 

 
Tous les profits de l’EXPO-VENTE 

viennent en aide aux personnes démunies  
et à nos missionnaires.  

 
 

 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 

Dites-le à vos parents et ami(e)s, à vos voisins et voisines… 
 

De belles aubaines vous attendent!... Venez voir!... 
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Animatrice locale Responsable de l’Occupation thérapeutique 
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�
�  Saint-Laurent, le 13 octobre 2009 

 

Bien chères compagnes en Sainte-Croix,  

Bonjour à chacune. Voici venir à grands pas l’EXPO-VENTE du Pavillon Saint-Joseph 
en faveur des démunis et de nos missionnaires au loin.  

C’est une activité essentielle pour toutes celles qui y participent dans une fidélité 
remarquable.  

Nous remercions sincèrement toutes celles qui sont venues nous encourager ou qui 
nous ont fait parvenir leurs dons pour nos compagnes du Pérou, l’an passé.  

 « Avec un seul cœur et une même passion » - slogan du FORUM 2009, saurons-nous 
être solidaires avec nos sœurs aînées ou malades qui triment « fort » l’année durant 
pour garnir le plus possible les tables de l’EXPO-VENTE.  

Peut-être serez-vous l’« UNE » des heureuses gagnantes des cadeaux reçus du Mali, 
puisque c’est pour ce pays que nous recueillons des dons cette année.  

Pour celles qui viendront nous encourager « en personne », voici les dates :  

JEUDI, 19 NOVEMBRE 2009, de 14h00 à 20h00 
et 

VENDREDI, 20 NOVEMBRE 2009, de 14h00 à 15h30  

Si vous ne pouvez pas venir, vos dons seront bien accueillis, à compter du 22 octobre 
au Pavillon Saint-Joseph, au nom de Marie-Marthe Charpentier, c.s.c. Si vous êtes 
plusieurs dans votre communauté, nous aimerions recevoir vos noms afin de les 
déposer dans la boîte « à cet effet » en vue de l’attribution des cadeaux reçus.  

MERCI de votre réponse affirmative en faveur du MALI . Ce sera vraiment un bon 
encouragement pour nos sœurs anciennes qui n’auront pas travaillé en vain toute 
l’année durant.  

 

Bien reconnaissantes,  
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Responsable Animatrice locale 
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UNE DEMANDE : 
 
Merci de vérifier si dans votre Maison, une ou plusieurs des choses suivantes ne servent 
pas. Accepteriez-vous de les donner ou prêter pour les prochaines activités de « ART et 
CRÉATIVITÉ  », et de l’Atelier « PRIÈRE ET COULEURS »? 
 

�  Chevalets,  
�  Toiles vierges 
�  Peintures, pigments, 
�  Four à céramique 
�  Lampes hallogènes sur pieds… 
 
- Des revues illustrées à découper… Le besoin de REVUES est un urgent 

 besoin d’ici une semaine … 
 MERCI d’en informer Trinh, ou Claire, ou Beckey à (514) 527-4481 
 Elles verront avec vous comment se les procurer.  
 

PRiÈRE ET COULEURS 
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Un parcours où le(la) participantE est invitéE à simplement entrer dans une expérience de 
création libre pour découvrir sa façon personnelle de s’exprimer et de laisser jaillir la vie 
sacrée en lui. 

Ce parcours  se déroule dans une atmosphère d’intériorité et de prière où la peinture et l’art 
deviennent expressions de votre vécu intérieur.  

Quand?  Du 20 novembre 2009 à 19h30  

 Au 22 novembre 2009, vers 16h00 

Où? Ermitage Sainte-Croix,  

 Pierrefonds 

Frais? 180$ : animation, matériel d’artiste inclus, pension 

 110$ : animation, matériel d’artiste inclus, repas et collations 

 ( sans le coucher) 

Personne-ressource: Madame Linda-Pierre Bélanger. 

 artiste de 20 ans d’expérience en atelier, formée en accompagnement 

 spirituel selon la pédagogie ignatienne, et en art visuel à UQAC 

 Elle sera présente pour aider les participantEs à éveiller ce qui veut 
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 s’exprimer en eux, favorisant les expressions artistiques afin de 

 permettre à la spontanéité de la foi de s’exprimer dans la matière.  

À noter : Il n’y a pas à savoir peindre ou dessiner, ni être croyant pratiquant pour vivre ce 
parcours. Les couleurs  deviennent révélatrices des beautés cachées en nous, celles qui 
demandent de voir le jour.  

Inscriptions : Trinh Ta, c.s.c. ( 514) 527-4481  
 Places limitées : 10 à 12 personnes 
 Envoyer 20$ avec l’inscription à l’Ermitage.  
 Montant non remboursable, déduit sur le paiement total. 

�����
���0���������2��������4�
�������������������
���0���������2��������4�
�������������������
���0���������2��������4�
�������������������
���0���������2��������4�
��������������� ���
����

$������6����������������$������6����������������$������6����������������$������6����������������� ���
animatrice du Secteur Julie-Bertrand 

 

 
 

Le père de S. Danielle Beaulieu 
Le père de S. Diem Pham 

 
Une sœur des Soeurs Thérèse et Jeanne d'Arc Lessard 

Une soeur de S. Jeannette Courtemanche 
 

Un frère de S. Monique Laurin 
Un frère de S. Liette Brault 

 
Une belle-sœur de S. Aline Montpetit 

 
Un beau-frère des sœurs Rita-Marie et Bibianne Vaillancourt 

Un beau-frère de S. Hélène Thibodeau 
Un beau-frère de S. Jeannette Courtemanche 
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pierrette350@videotron.ca 


